
Leçon 8 pour le 24 février  2024



« Enseigne-nous à bien 
compter nos jours, que 
nous conduisions notre 
cœur avec sagesse. » 

(Psaume 90.12)



Nous avons tendance à penser qu'être sage implique d'avoir de vastes 
connaissances dans un domaine donné de la science, de la philosophie, etc.

Quels sont les avantages d'agir conformément à la sagesse biblique ?

Comment pouvons-nous l'appliquer dans notre vie quotidienne ?

Comment apprendre cette sagesse ?

Quel est le concept biblique de la sagesse ?

Nous appelons « sage » la personne qui possède ces connaissances, mais la sagesse va plus loin. 
Elle implique l'application correcte de toutes les connaissances acquises (qu'elles soient petites 
ou grandes).



La valeur du temps est incalculable. Le Christ considérait

chaque moment comme précieux, nous donnant en cela un

exemple. La vie est trop brève pour être gaspillée, et il nous

reste bien peu de temps pour nous préparer en vue de

l'éternité.

Nous n'avons pas un instant à perdre, pas un instant à

consacrer à des plaisirs égoïstes et aux jouissances du

péché. C'est maintenant que nous sommes appelés à

former des caractères pour le monde à venir. C'est

maintenant que nous devons prendre nos dispositions en

vue du jugement dernier. »

(E. G. White, 

Les Paraboles 

de Jésus,

p. 296, 297.

« Enseigne-nous à bien compter nos jours, que nous conduisions 

notre cœur avec sagesse. » (Psaume 90.12)



« Enseigne-nous à bien compter nos jours, 

que nous conduisions notre cœur avec sagesse. » 
(Psaume 90.12)

« Nous sommes exhortés à racheter le temps ;

mais jamais nous ne pourrons retrouver celui

que nous avons perdu, pas même un seul instant.

Notre temps appartient à Dieu,

et chacun de nos instants lui est dû.

Nous sommes tenus, de façon impérative,

d'en tirer le meilleur parti pour sa gloire.

Il n'est aucun talent dont il nous

demandera un compte aussi rigoureux

que celui du temps. »

(E. G. White, 

Les Paraboles 

de Jésus,

p. 297, 298.



Lecture de la semaine : Psaume 119.1-16 ; Psaume 90 ; Jean 3.16 ; 
Psaume 95.7-11 ; Psaume 141 ; Psaume 128.

« Comment définir la sagesse? Un dictionnaire moderne 
définit la sagesse comme « l’ensemble des connaissances 
et des principes qui se développent dans une société ou 
une période donnée ». 
La sagesse est également liée au 
« bien-fondé d’une action ou d’une décision ». 

Nous utilisons également la sagesse pour signifier la 
« qualité de quelqu’un qui fait preuve d’un jugement 
droit, sûr, averti dans ses décisions, ses actions » 
(Dictionnaire Larousse). 
La sagesse est liée à la connaissance, notamment 
« à la capacité de prendre une décision judicieuse. »

(Guide d’étude de la Bible, coin du moniteur, p. 106.)



La sagesse des commandements 
« J'ai gardé tes paroles dans mon cœur, pour ne pas pécher contre toi. » (Psaume 119.11).

Le thème principal du Psaume 119 est celui des commandements 
de Dieu tels qu'ils sont exprimés dans sa Parole.

Vivre selon la Parole implique nécessairement de garder les commandements 
divins (Psaume 119.4). Nous n'en avons pas la capacité, mais nous sommes 
assurés qu'en les méditant avec l'aide de Dieu, nous pourrons acquérir de 
plus en plus de sagesse pour les garder et être protégés par eux (Psaume 
119.5-6).

La Parole éclaire le bon chemin (Psaume 119.105), le purifie 
(Psaume 119.9), guide nos pas (Psaume 119.133) et nous préserve 
des dangers de la mauvaise voie (Psaume 119.101).

Comme en de nombreux autres endroits de la Bible, ce psaume 
compare la vie à une route que chacun d'entre nous emprunte. 
Cette route peut vous conduire à la vie éternelle ou à la perdition 
éternelle. Comment choisir la bonne route ?

L'observation des commandements n'est pas seulement une attitude extérieure, 
elle implique une disposition d'esprit et de cœur (Psaume 119.7, 148).



« Nous ne pouvons garder la loi qu’en faisant nôtre la justice de

Christ qui a dit : « Sans moi, vous ne pouvez rien faire. » Quand nous

recevons ce don du ciel, la justice de Christ, nous découvrons que la

grâce divine nous a été donnée et que les ressources humaines sont

sans pouvoir. Jésus nous a donné le Saint Esprit dans une large

mesure pour les grandes détresses, pour nous aider dans nos

infirmités, pour nous apporter une grande consolation, pour éclairer nos

esprits et pour purifier et ennoblir nos cœurs. Christ devient notre

sagesse, notre justice, notre sanctification et notre rédemption.

Du commencement jusqu’à la fin d’une vie chrétienne, aucun

succès ne peut être atteint sans Christ. Il a envoyé son Esprit

pour qu’Il soit constamment avec nous et en nous confiant

totalement, en nous abandonnant à Lui, nous pouvons Le suivre

partout où Il va. »

( E.G.White, 

Notre haute 

vocation, 

p. 103.)

« Heureux ceux qui sont intègres dans leur voie, 
ceux qui suivent la loi du Seigneur ! » (Psaume 119.1.)



« Vivez en communion avec le Christ et il vous tiendra fermement, d'une
main sûre et inébranlable. Apprenez à connaître l'amour de Dieu à votre égard,
ayez confiance en cet amour et vous serez en sécurité, car il sera pour vous une
forteresse qui résiste à toutes les ruses et à tous les assauts de Satan. « Le nom
de l'Éternel est une tour forte ; le juste s'y réfugie, et se trouve en sûreté »
(Proverbes 18.10).» (E. G. White, Heureux ceux qui, p. 97, 98.)

« Alors chaque âme se souviendra des 
paroles du Seigneur : « Tu mets devant 
toi nos iniquités… ». (Psaume 90.8). 
Beaucoup, ont besoin d’opérer un 
changement radical du contenu de leurs 
pensées et de leurs actions, s’ils désirent 
plaire à Jésus. Il est rare que nos péchés 
nous apparaissent aussi terribles qu’ils le 
sont aux yeux de Dieu. »

« Nombreux sont ceux qui se sont habitués
à suivre une voie de péché, et leurs cœurs
se sont endurcis sous l’influence du pouvoir
de Satan. Leurs pensées sont captives de sa
mauvaise influence. »

« Mais quand, avec la force et la grâce de Dieu, ils
s’opposent avec la volonté aux tentations
sataniques, leur esprit s’éclaire ; le cœur, la
conscience, sous l’influence de l’Esprit de Dieu,
deviennent sensibles, et le péché apparaît alors tel
qu’il est : excessivement offensant. »(Commentaire d’Ellen White sur Psaume 90.8.)

« Si vous m’aimez, gardez mes commandements.» (Jean 14.15)



L'origine de la sagesse 
« Apprends-nous à compter nos jours, afin que la sagesse pénètre dans nos cœurs » (Psaume 90.12).

Nous vivons pendant une courte période qui, comparée à l'éternité 
du Créateur, n'est qu'un souffle (Psaume 90.2, 4, 9).

Lorsque nous nous laissons enseigner par Dieu, nous apprenons à 
« compter nos jours ». C'est ainsi que nous acquérons la vraie sagesse 
et que nous sommes transformés à l'image de notre Créateur, que 
nous apprenons à craindre et à révérer (Psaumes 90.12, 16 ; 111.10).

Pendant ce court laps de temps, nous vivons dans le péché, sous la colère 
de Dieu (Psaume 90.8-11). Mais Dieu nous fait grâce et nous comble de sa 
miséricorde (Psaume 90.13-14).

La sagesse acquise nous conduit d'abord à la repentance et ensuite 
à faire les œuvres que Dieu veut que nous fassions (Psaume 90.3, 17).



« Le Christ a vaincu pour montrer à l'homme comment il peut vaincre. 
Il a affronté toutes les tentations de Satan avec la Parole de Dieu, 
et c'est en s'appuyant sur les promesses divines qu'il a pu obéir aux 
commandements. Le tentateur n'a obtenu de lui aucun avantage.

Chaque fois qu'il était tenté, il répondait : « Il est écrit... » C'est donc 
par la Parole de Dieu qu'on peut triompher du mal. De grandes et 
précieuses promesses nous ont été données, « afin que par elles 
[nous devenions participants] de la nature divine, en fuyant la 
corruption qui existe dans le monde par la convoitise » (2 Pierre 1.4).

Que celui qui est tenté ne s'arrête donc pas aux circonstances, à ses 
faiblesses, ou à la puissance de la tentation, mais à celle de la Parole 
de Dieu. Toute la force de cette Parole est à notre disposition. » 

« Je serre ta parole dans mon cœur, dit le Psalmiste, 

afin de ne pas pécher contre toi » (Psaume 119.11.)

(E.G.White, 

Le Ministère 

de la guérison, 

p. 153.)



« … Chaque minute est chargée de conséquences éternelles.
Nous devons être comme des gardes prêts à intervenir d'un
moment à l'autre.

L'occasion qui s'offre à nous maintenant de parler à une âme
en détresse peut ne plus jamais se représenter.

Il est possible que Dieu dise à cette personne : 
« Cette nuit même ton âme te sera redemandée » (Luc 12.20),
et à cause de notre négligence elle ne sera peut-être pas prête. 

Comment nous justifierons-nous 
devant le Seigneur au jour du jugement ? » 

(E. G. White, 

Les Paraboles 

de Jésus,

p. 297, 298.



« Dans la détresse, tu as crié, et je t'ai délivré ; je t'ai répondu dans 
l'ombre du tonnerre, je t'ai éprouvé dans les eaux de Meriba. » (Psaume 81.7)

A Meriba, Israël a mis Dieu à l'épreuve : « Ils ont 
tenté l' Eternel, en disant : L'Eternel est-il au milieu 

de nous, ou n'est-il pas au milieu de nous ? » 
Cependant, du point de vue de Dieu, c'est lui qui a 

mis Israël à l'épreuve (Psaume 81.7).
Israël n'a pas passé le test, mais s'est entêté dans sa 
rébellion, ce qui lui a valu d'être puni (Psaume 95.8-

11). Néanmoins, Dieu leur a donné l'eau qu'ils 
demandaient (Exode 17.5-6).

Mais s'ils avaient été sages, ils auraient passé 
l'épreuve. Dieu aurait alors pu faire de grands 

prodiges avec eux (Psaume 81.13-16).

Joseph a été immobilisé par des fers, maltraité 
et affligé. Mais il avait pris une sage décision : 

servir Dieu quelles que soient les circonstances 
(Psaume 105.16-18 ; Genèse 39.7-9). 

Une fois qu'il a passé le test, Dieu l'a exalté 
(Psaume 105, 19-21). Sa sagesse était si évidente 
que Pharaon l'a chargé d'enseigner à ses anciens 

la sagesse dont Dieu l'avait doté (Psaume 105. 22). 
Par Joseph, Dieu a donné la vie à toute la famille 

d'Israël (Psaume 105. 23).



« Nos facultés mentales et morales sont fortifiées lorsque nous
considérons la beauté, la bonté, la miséricorde et l'amour de Jésus.
L'esprit entraîné à exécuter l'œuvre du Christ, à obéir en toutes
choses se posera normalement des questions : est-ce la volonté de
l'Eternel ? Jésus sera-t-il content de me voir faire cela ?

Beaucoup devront changer radicalement le cours de leurs
pensées et de leurs actions pour plaire à Jésus. Nous voyons
rarement nos péchés dans toute leur gravité comme Dieu peut le
faire. Beaucoup se sont accoutumés à suivre une mauvaise voie et
leurs cœurs se durcissent sous l'Influence de la puissance satanique.

Mais s'ils s'en remettent à Dieu, à sa force et à sa grâce, pour
lutter contre les tentations de Satan, leur Intelligence s'éclairera,
leur cœur et leur conscience influencés par l'Esprit de Dieu seront
plus sensibles et le péché apparaîtra alors tel qu'il est : absolument
condamnable. »

(E. G. White, 

Puissance 

de la grâce, 

p. 265.)



« Deutéronome 10:12, 13 assimile la « crainte de l’Éternel » à des expressions 
telles que « marcher dans toutes ses voies », « aimer », « servir l’Éternel, 

ton Dieu, de tout ton coeur et de toute ton âme » et « observer les 
commandements de l’Éternel et ses lois »

Prises ensemble, ces expressions soulignent la nécessité de cultiver une 
expérience intime et profonde avec le Créateur dans notre vie quotidienne. »

(Guide d’étude de la Bible, coin du moniteur, p. 106.) 



Le chemin vers le mal
« Que mon cœur ne se porte pas au mal, pour faire des œuvres mauvaises avec les 

ouvriers de l'iniquité, et que je ne mange pas de leurs mets délicieux. » (Psaume 141.4)

Le Psaume 141 est une prière demandant à Dieu de nous délivrer des tentations 
intérieures et extérieures (Psaume 141.1-3, 9-10). Par nos propres forces, nous 
ne pouvons pas vaincre la tentation, car notre cœur même désire le péché. 
Nous avons besoin de prier continuellement pour résister à la tentation.

1) Le cœur est enclin au mal

« Ne laisse pas 
mon cœur s'incliner 
vers une mauvaise 

chose. »

« Heureux l'homme 
qui n'a pas suivi le 

conseil des 
méchants. »

2) La personne commet un péché

« de faire des actes 
d'impiété avec ceux 

qui commettent 
l'iniquité. »

« Il n'était pas non 
plus dans la voie 
des pécheurs. »

3) En se réjouissant du mal

« et que je ne mange 
pas de leurs délicieux 

mets. »

« Il ne s'est même 
pas assis sur une 

chaise de moqueur. »

Les psaumes décrivent le caractère 
progressif, séduisant et rusé de la 
tentation. Seule la dépendance totale 
à l'égard du Seigneur peut garantir la 
victoire (Psaume 141.8-10). Cependant, 
la victoire finale sur le péché est encore 
à venir (Psaume 1.5-6).

Les Psaumes 141.4 et 1.1 nous montrent le processus de la tentation :



« Lorsque Joseph fut tenté de se détourner du droit chemin, de
transgresser la loi de Dieu et d'être infidèle à son maître, il fit preuve
de fermeté dans la manière dont il répondit à la femme de Potiphar
et montra le pouvoir ennoblissant de la crainte de l'Eternel…

… Nous avons ici un exemple destiné à toutes les générations
qui devaient se succéder sur la terre. Bien que les humains soient
exposés aux tentations, ils doivent toujours se souvenir qu'ils ont
un moyen de défense à leur disposition, et que s'ils ne sont pas
protégés, ce sera leur faute.

Dieu est un secours permanent, et son Esprit est un bouclier.
Hommes et femmes ont beau être assaillis de tous côtés par les plus
fortes tentations, ils ont à leur disposition une source de force grâce à
laquelle ils peuvent y résister. »

(E. G. White, 

L’Histoire de 

la rédemption, 

p. 98, 99.)



« ... Joseph souffrit pour ne pas s'être départi de sa fidélité.
Quant à sa réputation et à ses intérêts, il s'en était remis à
Dieu. Bien que son épreuve durât un temps assez long
— ce qui permit de le préparer en vue d'une importante
mission —

Dieu se servit même de la prison pour que Joseph
accède à une position plus élevée. La vertu recevrait
sa récompense à point nommé.

Le bouclier qui protégeait le cœur de Joseph
n'était autre que la crainte de Dieu, qui le poussait à
être fidèle et juste envers son maître et loyal envers
le Seigneur. »

(E. G. White, 

L’Histoire de 

la rédemption, 

p. 98, 99.)



Les bénédictions d ’une vie intègre 

La fonction principale de la sagesse est de nous conduire de manière juste, conformément 
à la volonté de Dieu. Quelles bénédictions recevrons-nous en agissant de la sorte ?

Nous serons bénis 
(Psaumes 1.1 ; 
112.1 ; 128.1).

Nos œuvres 
prospéreront 
(Psaumes 1.3 ; 

128.2).

Nos descendants 
seront puissants 
(Psaumes 112.2 ; 

128.3).

Nous recevrons 
des biens et des 

richesses 
(Psaume 112.3).

Nous marcherons à 
la lumière de Dieu 

(Psaume 112.4).

Nous 
gouvernerons 

bien nos affaires 
(Psaume 112.5).

Nous ne glisserons 
pas, et nous on se 

souviendra de nous 
(Psaume 112.6).

Nous ne 
craindrons pas 
les mauvaises 

nouvelles 
(Psaume 112.7).

Nous vaincrons nos 
ennemis 

(Psaume 112.8).

Nous serons 
exaltés dans 

la gloire 
(Psaume 112.9)

Le conflit actuel entre le bien et le mal nous empêche parfois de
jouir de toutes ces bénédictions, ou nous ne pouvons en jouir que
partiellement. Cependant, le temps viendra où nous pourrons être
pleinement bénis, dans le Royaume de Dieu.



Les bénédictions d’une vie intègre 

« Le Christ s'est engagé à être notre substitut et 
notre garant, et il ne néglige personne. 

Par son obéissance, nous avons la possibilité de 
faire preuve d'une parfaite obéissance. 

Au ciel, ses mérites, son sacrifice et son esprit 
de renoncement sont comme un encens offert 

avec les prières de son peuple. 
Lorsque les prières sincères et humbles du 

pécheur montent vers le trône de Dieu, le Christ y 
associe les mérites de sa vie de parfaite obéissance. 

Cet encens donne un parfum agréable 
à nos prières. »

(E. G. White, 

Dans les Lieux 

célestes, p. 70. )



« Quand je pense à l'œuvre que Dieu accomplit
pour l'homme, je suis rempli d'admiration en
voyant Dieu prendre de pauvres êtres déchus
pour leur donner une force morale, afin que
l'œuvre intérieure de sa grâce puisse se
manifester en eux, pour transformer le
caractère et rendre les hommes aptes à entrer
dans les demeures que Dieu leur prépare, à se
tenir devant Dieu, à être partenaires des anges
et à avoir une communion avec Dieu.

Oh, comme mon cœur aspire à être parmi ceux 
qui marcheront avec Jésus-Christ dans la 
nouvelle terre !

( E. G. White, Chaque jour avec Dieu, 18 avril. )



« La crainte de l’Eternel 
est le commencement 

de la science [la sagesse]; 
les insensés méprisent 

la sagesse et l’instruction » 

La définition biblique de la sagesse.

Le passage clé pour comprendre la sagesse est Proverbes 1.7, 

(voir aussi Proverbes 9.10) 

Le fondement de la sagesse biblique 
est la « crainte de l’Éternel », 
que les Ecritures identifient 

comme une obéissance révérencieuse »

(Ecclésiaste 12.13 ; Deutéronome 6.2 ; 8.6 ; 31.12.)

(Guide d’étude de la Bible, 

coin du moniteur, 

p. 106-107.) 
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